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N
ous nous intéressons dans nos re-
cherches aux dynamiques d’enseigne-
ment-apprentissage dans les pratiques
pédagogiques. Le prisme que nous utili-

sons est celui de la pédagogie au sens de Hous-
saye1, une dialectique permanente entre pratique
et théorie éducative. En effet, la question des ap-
prentissages nous renvoie à leur dynamique car si
on lui enseigne, c’est bien l’élève qui apprend et
nous voudrions aborder ici une des formes de l’ap-
prentissage maintes fois mise en avant mais qui
reste un des parents pauvres des pratiques péda-
gogiques, la pédagogie de projet en essayant de
la mettre en relation avec la question des pratiques
documentaires des élèves.

Notion de projet en éducation

Le terme de « projet » renvoie étymologiquement
à l’idée de « jeter en avant » et il s’agit donc de se
mettre en perspective, de réaliser un produit dans
le futur. Nous sommes tous des familiers de la lo-
gique de projet dans notre vie quotidienne si l’on
considère qu’il y a projet dès lors que l’on s’est fixé
une finalité, un but à atteindre et qu’on cherche les
moyens de l’atteindre. La question pour nous est
de réfléchir à utiliser cette dynamique naturelle de
l’apprentissage au sens de Freinet dans le cadre
des apprentissages scolaires.

Cros (1994) définit la dynamique de projet comme
un « paradigme valorisant l'activité concrète et or-
ganisée d'un sujet soucieux de se donner un but
et les moyens adaptés pour l'atteindre »2. Dans le
champ éducatif, Cros montre que la pédagogie du
projet héritée des expérimentations des mouve-
ments d'éducation nouvelle est une proposition
pédagogique fréquente depuis les années 70 vi-
sant à mettre en œuvre une action finalisée par un
but explicite. Bru et Not (1991) considèrent que «
le projet concrétise une intention ; il pose un but ;
et prévoit un certain nombre de moyens pour l’at-
teindre ; il se précise sous forme de programme
d’activités successives à travers lesquelles ces
moyens seront mis en œuvre. »3

Dans l'espace pédagogique, la dynamique de pro-
jet est donc généralement mise en lien avec l’idée
d’un enseignement centré sur l’élève dans la conti-
nuité et dans la perspective du « Learning by
doing », selon la formule consacrée de Dewey.

Cependant, la lisibilité du concept de projet est al-
térée par son emploi pour des objets très différents
dans le champ éducatif. « Projet » est ainsi un de
ces mots valises utilisés dans de nombreuses cir-
constances qui ne relèvent pas toutes du même
objet. Le terme peut ainsi être employé pour qua-
lifier la dynamique d’une équipe mais il est aussi
le nom d’un document qui sert à fixer des buts et
programmer des activités (projets éducatifs, péda-
gogiques, d’établissement....). Dans ce sens du
terme, nous sommes dans le cadre d’une planifi-
cation permettant d’organiser le travail des ensei-
gnants qui a donné lieu à une importante littérature
(et a contribué à associer dans le milieu enseignant
la notion de projet à une dimension administrative
de l’organisation pédagogique). Cette approche de
la notion peut avoir des incidences sur l’organisa-
tion pédagogique, notamment sur le travail en
équipe mais nous ne parlerons pas à ce propos de
« pédagogie de projet » en réservant plutôt cette
appellation à une forme pédagogique particulière.
En effet, l’appellation « pédagogie de projet » est,
elle, plus restrictive et nous restreignons son usage
à des situations d’apprentissage dans lesquelles il
s’agit d’utiliser la dynamique de projet (se fixer des
buts, chercher des moyens pour les atteindre)
dans le cadre des apprentissages du point de vue
de l’apprenant. Si l’ensemble du système éducatif
fait du projet (ou tout au moins remplit les docu-
ments qui portent ce nom), beaucoup moins nom-
breux sont les enseignants qui mettent en œuvre
une pédagogie de projet dans le sens que nous
venons de définir.

La pédagogie de projet dans les dynamiques
d’enseignement-apprentissage
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1 Houssaye, J. « Le triangle pédagogique ou comment comprendre
la situation pédagogique ». In J. Houssaye (Ed.). La pédagogie : une
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Cela peut passer par des dispositifs particuliers ou
être lié à la dynamique personnelle de l’élève lui-
même qui, dans le cadre de son propre projet
d’apprentissage peut être en dynamique de projet
indépendamment de la forme pédagogique qui lui
est proposée. L’idée de projet fait donc référence
à la dynamique des individus dans l’activité par
rapport à l’apprentissage et non pas à la forme de
l’activité.

Les projets en éducation 

Pour réfléchir à la construction de pratiques péda-
gogiques, nous allons donc nous intéresser plus
particulièrement à cette forme pédagogique parti-
culière que nous avons appelée la pédagogie de
projet.

Pédagogie de projet
Distinguer les pratiques de projet 
de celles qui y ressemblent...

Mettre en œuvre une « pédagogie de projet »
consiste donc à laisser une place pour le projet
d’apprentissage de l’enfant. Cela nécessite de dis-
tinguer différents types d’activités qui sont souvent
répertoriées sous l’appellation de « projet » mais
dont nous pensons qu’elles n’ont pas du tout les
mêmes logiques internes et n’impliquent pas les
mêmes dynamiques d’enseignement-apprentis-
sage.

En effet, sous cette expression de « pédagogie du
projet », les enseignants désignent des formes pé-

dagogiques allant de l'organisation thématique de
contenus pluridisciplinaires à la mise en œuvre par
les élèves d'une réalisation concrète. Sur ce plan,
l'étude des pratiques d’aide des enseignants spé-
cialisés (Lescouarch, 2006) met en évidence des
pratiques très contrastées. 4

Dans la formation actuelle des enseignants, toute
activité finalisée servant de support à l’apprentis-
sage est appelée « projet ». Dans cette approche
dominante, lire un album ou réaliser une tâche dé-
finie par l’adulte est considéré comme un projet

d’activité mais il s’agit souvent de faire vivre des
activités scolaires extérieures au désir de l’enfant
en les reliant thématiquement. Nous qualifions
donc ces formes de travail plutôt d’activités sco-
laires finalisées par un thème.

Nous les distinguons d’autres situations pédago-
giques finalisées dans lesquelles les différents sa-
voirs rencontrés s’articulent de façon logique pour
la réalisation du but de l’activité. Dans la forme,
ces différents types d’activités peuvent se ressem-
bler mais leur dynamique interne est opposée. 

Nous avons donc été amené à formaliser une dis-
tinction entre ces dispositifs pédagogiques pou-
vant avoir une forme relativement similaire mais
s’inscrivant dans des dynamiques pédagogiques
différentes. Nous distinguons donc une « pédago-
gie de projets d’enfant » dans laquelle les élèves

––––––––––
4 Lescouarch, L. (2006). Spécificité des pratiques pédagogiques des
enseignants chargés d’ASDP en RASED. Thèse de Doctorat de
Sciences de l’éducation. Université de Rouen (Direction : J. Hous-
saye).
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 projet

 

Logique de 
travail

Fixer des objectifs et 
organiser les activités 
pédagogiques dans le 
temps

Avoir des objectifs 
dans ses apprentissages

Utiliser la dynamique de projet 
dans le cadre des apprentissages du 
point de vue de l’apprenant

Exemples Projet éducatif
Projet d’école
Projet pédagogique 
Projets de classe  
Projet de groupe
Projet individuel 
d’aide

Projet personnel de 
l’élève

Projet d’activité :
Ex : fabriquer un jeu, concevoir un 
spectacle, inventer une chanson, 
inventer une histoire

Démarche
d’organisation

du travail
des enseignants
et des équipes
enseignantes

Projet
d’apprentissage

de l’élève

Forme pédagogique particulière :
pédagogie de projet

Les dimensions du projet en milieu scolaire
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décident collectivement d’une activité à réaliser,
d’une production, et construisent des apprentis-
sages en réalisant le but fixé, d'une « pédagogie
de projets d’activités fonctionnelles initiés par
l’adulte » dans laquelle l’adulte décide d’une acti-
vité à réaliser, d’une production, et y implique les
enfants par un processus d’enrôlement comme le
résume le tableau suivant :

On voit à travers ce tableau que derrière cette ap-
pellation de « pédagogie de projet », ces formes
de travail particulières peuvent avoir une forme
proche mais s’inscrivent dans des dynamiques pé-
dagogiques différentes. Il ne s’agit pas ici de hié-
rarchiser la valeur de chaque démarche, chaque
pédagogue fait ses choix en fonction de la forme
pédagogique qui lui paraît la plus conforme à ses
objectifs, mais il est nécessaire de les distinguer
car elles ne produisent pas les mêmes effets en re-
lation avec des notions comme le « sens des ap-
prentissages pour l’apprenant », le rapport au
savoir et au scolaire, la motivation ou la fonction-
nalité des activités.

Ainsi, si l’on applique cette grille de lecture aux si-
tuations scolaires, bien souvent, dans ce qu’on ap-
pelle projet dans les classes observées, l’adulte
balise tellement l’activité en fixant les buts et les
moyens qu’il y a un risque que les enfants ne de-
viennent que de simples « exécutants ». Dans ce
cadre, on peut douter qu’il y ait une véritable « pé-
dagogie de projet » du point de vue de l’enfant. Au
mieux, il s’approprie le projet de l’adulte... Si l’on
détourne l’expression de Freinet, on pourrait
considérer qu’il s’agit d’une récupération scolas-
tique de la pédagogie de projet.

En effet, dans l’esprit de la pédagogie de projet,
l’enfant devrait pouvoir avoir l’occasion de formu-
ler des désirs, de se fixer des buts et de chercher
les moyens de les atteindre individuellement ou
collectivement. Dans cette optique, les activités

permettent alors de finaliser les savoirs, de leur
donner un sens et une fonction pour l’élève. Nous
pensons que la mise en œuvre de véritables pro-
jets d’élèves pourrait être une piste intéressante
pour donner sens aux apprentissages mais cette
approche vient en contradiction pédagogique
avec la forme scolaire dominante (au sens de Vin-
cent5). 

Nous nous demandons quelle place pourrait pren-
dre cette approche des apprentissages dans les
pratiques documentaires. 

Les pratiques documentaires
dans la pratique du projet

Dans les pratiques de pédagogie de projet obser-
vées en primaire, les enseignants organisent un
environnement et des médiations permettant à
l’élève de bénéficier des ressources documen-
taires dans le cadre de ses projets d’apprentis-
sage. En ce sens, c’est un outil important car les
supports documentaires sont bien souvent une
source d’autostructuration du savoir (Not, 1988 )6.
Ainsi, dans le cadre de cette entrée de « projets
d’enfant », l’élève peut formuler le désir d’appren-
dre certaines choses, choisir de réaliser des en-
quêtes, des exposés.... Le savoir prend alors un
autre sens, la « leçon » devient une réponse à une
question que l’enfant s’est posée et non pas à une
question que l’adulte se pose pour lui. 

––––––––––
5 Vincent, Guy. L'Éducation prisonnière de la forme scolaire ? Sco-
larisation et socialisation dans les sociétés industrielles. Presses Uni-
versitaires de Lyon, 1994.
6 Not, L. Les pédagogies de la connaissance. Privat, 1988.

Formes de travail perçues comme de la « pédagogie de projet »
les projets collectifs 
d’enfants

les projets d’activités 
fonctionnelles initiés par 
l’adulte

les activités thématiques

Principe Les enfants décident 
collectivement d’une 
activité à réaliser, d’une 
production et construisent 
des apprentissages en 
réalisant le but fixé

L’adulte décide d’une 
activité à réaliser, d’une 
production et y implique les 
enfants. Ils construisent des 
apprentissages en réalisant 
le but fixé.

L’adulte choisit un thème de 
travail et relie toutes les 
activités à ce thème.

Illustration Ecriture d’histoires, 
création de jeux, de 
chansons ...

le projet d’écriture d’un 
roman, la fabrication d’un 
album… 
le spectacle de fin d’année

la semaine cirque, Noël…
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Pour la réalisation de ces tâches, il est fréquent
qu’il ait besoin d’avoir accès à des sources docu-
mentaires, de les travailler, d’en comprendre la lo-
gique en accédant ainsi de manière autonome à
des savoirs qui sont un élément essentiel et né-
cessaire de la réussite de son projet d’activité.

Sur un plan pédagogique, cette entrée nécessite
de construire des procédures de fonctionnement
permettant de prendre en compte les projets des
enfants et de les aider à les conduire à leur terme.
Nous avons développé au niveau du primaire des
pratiques de ce type permettant de construire des
compétences documentaires d’accès à l’informa-
tion dans le cadre de la réalisation de projets
d’enfant7. La documentation n’intervient cepen-
dant pas dans cette perspective en tant que
discipline documentaire avec sa didactique spéci-
fique mais comme une pratique pédagogique in-
tégrée dans une interdisciplinarité permettant
l’accès aux savoirs et la construction de compé-
tences. 

Cet usage est favorisé par le modèle interdiscipli-
naire de l’enseignement primaire mais peut se
heurter à la logique disciplinaire de l’enseignement
secondaire dans laquelle les objectifs de chaque
discipline sont prédominants, en amont, dans l’or-
ganisation des dispositifs pédagogiques. 

En effet, dans les formes les plus proches de cette
conception de l’apprentissage comme les Itiné-
raires De Découverte (IDD), des collaborations
souples entre disciplines intégrant la recherche
documentaire sont mises en œuvre mais cela
prend souvent plus la forme d’actions spécifiques
très balisées dans lesquelles la forme scolaire
reste prédominante, même si elle est habillée de
dimensions un peu plus ludiques comme dans
cette « course au trésor » à la découverte de l’an-
tiquité ou dans l'IDD « A la découverte des nom-
bres et des mathématiciens de l'Antiquité »
proposées dans les ressources aux enseignants
par Edubase8. Par l’utilisation d’un questionnaire
de recherche, la forme de l’activité est plus active
(recherche par l’élève) mais l’essentiel de l’espace
d’investigation est dirigé par les questions très
orientées et il s’agit in fine de faire passer l’élève
par des étapes d’apprentissage prévues à
l’avance et évaluées systématiquement, ce qui est
très loin d’une « pédagogie de projet » permettant
à l’élève de s’investir personnellement dans la
tâche en fonction d’objectifs qu’il aurait lui même
aidé à fixer et dans une planification à laquelle il
aurait participé.

Le support est effectivement interdisciplinaire et
cette approche permet de sortir du cadre habituel
de travail par des méthodes actives mais ne
constitue pas pour autant, de notre point de vue,

une pédagogie de projet bien qu’elle soit présen-
tée ainsi. Il nous paraît donc important que les pro-
fessionnels aient clairement conscience des
dynamiques qu’ils mettent réellement en œuvre
car la démarche de médiation sera différente si
l’adulte est essentiellement l’organisateur d’une si-
tuation d’apprentissage ou s’il est accompagna-
teur du projet de l’élève.

A l’issue de cette réflexion, nous nous demandons
donc si, dans le cadre de la formalisation en cours
d’une didactique de l’information, la logique de
programmation et de contrôle en amont des
tâches pour la poursuite d’objectifs explicites spé-
cifiques à la documentation9 ne risque pas de fer-
mer les possibles et de limiter à terme la richesse
de cette approche pour l’ouverture pédagogique.
Cela pourrait conduire en effet à une scolastisation
des pratiques documentaires par des situations
problèmes artificielles rendant de plus en plus dif-
ficile l’utilisation de cette discipline en contexte de
véritables projets d’élèves. Nous retrouvons ici
pour cette discipline un vieux débat sur la diffé-
rence entre une approche « naturelle » des appren-
tissages, organisée prioritairement autour de
l’activité (sans pour autant négliger les savoirs)
dont la pédagogie de projet d’enfant est un sym-
bole, et une approche plus artificielle de situations
d’apprentissage organisées prioritairement à partir
des savoirs à acquérir. La place de la pédagogie
de projet dans les pratiques documentaires sera
probablement différente selon l’évolution de ces
priorités.

––––––––––
7 Lescouarch, L., Grandserre, S. Faire travailler les élèves à l'école :
7 clés pour enseigner autrement. ESF, 2009 (Pédagogies).
8 http://eprofsdocs.crdp-aix-marseille.fr/IMG/pdf/08-09_5e_-
_Voyage_-_fiche_activite_eleve.pdf*

http://www.ac-creteil.fr/pointdoc/peda/rechdoc/idd.html
9 Voir par exemple « Les savoirs scolaires en information-documen-
tation » présentation d’Alexandre Serres et Ivana Ballarini-Santono-
cito Disponible sur : http://www.fadben.asso.fr/IMG/pdf/
Diapo_Sav-scol_publication.pdf


